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LE FORUM DES ASSOCIATIONS & LE JUBILE 2022  
Le 4 septembre dernier, la Société Historique était présente au Forum des Associations 

dans le nouveau parc des Bords de Seine. Nous avons rencontré 158 personnes qui 

souhaitaient des informations sur notre Association, et certaines ont pris leur adhesion. 

Un grand merci à Elisabeth et Jean-Luc Dayau pour l’installation de notre stand. 

 

Pour les Journées du Patrimoine, comme les années 

précédentes, Alain-Jacques Tornare, Historien Franco-Suisse, 

Jean-Philippe Ganascia, Président de la Sabretache, Geneviève 

Belloc, Monique Cluzel et Annie Geay ont assuré les visites du 

Musée Franco-Suisse en recevant 126 Rueilloises et Rueillois 

dont 14 enfants. A l’ouverture le samedi, M. Chanteranne 

(Directeur des sites patrimoniaux local) est venu nous rendre 

visite. 

 

Alexandre Garcia notre conférencier, Danielle Pau et Martine 

Sanna ont accueilli 75 personnes pour la visite de l’Eglise Saint-

Pierre - Saint-Paul dont la crypte où se trouve le tombeau de la 

Reine Hortense. 

 

 

 

 

Le 4ème Jubilé s’est superbement déroulé. Nous avons eu 161 

visiteurs le samedi et 225 le dimanche. Nous avons eu 

beaucoup de participants pour notre Quiz sur les rues de 

Rueil ayant un lien avec le 1er Empire. Grand succès : plus de 

146 réponses. Les questions n’étaient pas faciles et il y avait 5 

Quiz différents. Un grand merci à Jean-Luc d’avoir assuré le 

transport du matériel pour l’installation et pour le rangement 

du stand.   
 

« ÇA S’EST PASSÉ EN…  »  
 

• 4 décembre 1642 : Mort du Cardinal de Richelieu; 

• 1909 :Achat de l’ancien domaine par Coquelin et la construction du Manoir de 
Richelieu se termine en 1912. 
 

UN PETIT QUIZ ? (R É PONSES DANS N OTR E PR OCHAINE LET TRE)  

Comment s’appelait le 1er propriétaire, créateur 
des jardins du Château du Val ? 

Au Château du Val, Richelieu n’était pas le seul 
cardinal. Qui étaient les autres cardinaux ? 

RÉPONSES DU QUIZ PRÉCÉDENT : 

Tombeau de Joséphine, 
d’Hortense et deLa Pagerie 

Mort de 
Joséphine  

En 1928, par décret signé par le 
président de la République Gaston 

Doumergue 
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LES PETITES ANECDOTES…  

L’INCROYABLE PERIPLE DE LA TETE DE RICHELIEU 

Saviez-vous que le monumental tombeau de Richelieu, chef-d’œuvre de 

François GIRARDON, érigé dans la chapelle Sainte-Ursule de la Sorbonne, 

ne contient que la tête de Richelieu ? 

Le 04 décembre 1642, décès du Cardinal de Richelieu. L’on exposa son 

corps, le 13 décembre dans la chapelle de la Sorbonne où il avait décidé de 

se faire enterrer et dont les travaux n’étaient pas encore terminés. 

Devant le vif ressentiment populaire qui menaçait de jeter sa dépouille 

dans la Seine, on l’inhuma rapidement dans la crypte située sous le chœur. 

Ce n’est qu’en 1694 que le tombeau commandé à François GIRARDON par 

la duchesse d’Aiguillon, son héritière, sera terminé et que Richelieu pourra 

y reposer pour l’éternité, pense-t-on. 

150 ANS APRES SA MORT…… RICHELIEU EST DECAPITE 

Le 5 décembre 1793, les révolutionnaires saccagent le tombeau. Claude 

LENOIR, fondateur du Musée des Monuments historiques, sauveur des 

gisants de Saint-Denis sera blessé en essayant d’intervenir. 

Le cercueil est ouvert.  « Le cardinal offrait aux regards l’aspect d’une 

momie sèche et bien conservée » (témoignage de C. Lenoir) 

L’un des révolutionnaires croyant venger les victimes du ministre  “coupa 

la tête de Richelieu et la montra aux spectateurs qui se trouvaient dans 

l’église.”  (Témoignage de C. Lenoir). Le reste du corps fut fragmenté et 

sans doute jeté dans la Seine à moins qu’il n’ait rejoint les nombreux 

ossements se trouvant dans la crypte 

Qu’advint-il ensuite de cette tête amputée de son occiput pour en extraire 

le cerveau, lors de son embaumement ? 

Elle fut d’abord en possession d’un “layetier” (emballeur : ouvrier 

fabriquant des coffres et caisses en bois-définition du Larousse) rue de la 

Harpe, nommé CHEVAL, patriote ardent et chef de sa section, qui l’aurait 

récupérée.  

En 1805, elle fut remise à Nicolas ARMEZ, fils d’une riche famille 

bourgeoise de Paimpol et propriétaire du château de Bourg-Blanc près de 

Paimpol. Ancien prêtre ayant abandonné le sacerdoce en 1794, il était un 

notable personnage des milieux révolutionnaires devenu Commissaire du 

gouvernement dans les Côtes du Nord. De 1800 à 1809 il présidera le 

Conseil Général des Côtes-du-Nord. 

LE SEJOUR BRETON DE LA TETE DE RICHELIEU 

De 1805 à 1866, la tête du cardinal fut donc en possession de la famille de 

Nicolas AMEZ et séjourna au château de Bourg-Blanc précieusement 

conservée « sous un globe de verre qui existe encore » (interview de 

Charles Armez, neveu de Nicolas Armez, au Figaro en 1917). En 1812, 

Nicolas Armez remarquant des altérations, la fera traiter par un 

pharmacien de Saint-Brieuc. 

Plus étrange encore, cette tête présidera pendant longtemps la cérémonie 

de distribution des prix au collège de Saint-Brieuc 

Après plusieurs tentatives des autorités pour la récupérer, c’est grâce à 

Montalembert en 1866, qui intervient « à la demande expresse de 

l’Empereur Napoléon III », que Charles Armez, le neveu de Nicolas consent 

à la rendre. 

« Le Préfet des Côtes du Nord l’apportera en personne à Paris… dans un 

coffret doublé de satin blanc, confectionné spécialement pour elle par les 

Armez » (J. Rebillon- Annales de Bretagne) 

Le 15 décembre 1866, la tête de Richelieu retrouve La Sorbonne et est 

inhumée dans la chapelle, sous une dalle du pavement près du pied de son 

tombeau, lors d’une cérémonie en présence du ministre de l’Instruction 

publique, Monsieur Duruy. A cette époque, la presse parla peu de 

cette cérémonie. La veille de la cérémonie, un moulage par le 

modeleur Trabich de la Faculté de Médecine fut exécuté et tiré en 

un petit nombre d’exemplaires. 

La famille Armez en reçu un et le modeleur Trabich conserva 

l’original signé de son nom. Ce masque a été offert par le petit-fils 

de Trabich et il est destiné à 

une collection publique. 

Le Musée Municipal de Rueil-

Malmaison possède un 

exemplaire du moulage original 

de 1966, acquis lors d’une 

vente aux enchères à Drouot 

par la SHRM, en décembre 

1989. 

30 ANS APRES….NOUVELLE 

EXHUMATION 

Mais les tribulations ne sont 

pas finies…. En 1896, Gabriel 

Hanotaux, ministre des Affaires 

étrangères, collectionneur 

fétichiste, en possession de 

l’auriculaire de Richelieu, (coupé par un révolutionnaire le 5 

décembre 1793 pour récupérer une bague), exigea une exhumation 

secrète pour sa curiosité personnelle au cours de laquelle il coupa 

une mèche de cheveux ! 

La mèche de cheveux rejoignit le doigt conservé dans du formol, 

dans le musée personnel de M. Hanotaux, le tout fut placé dans un 

grand coffret à cigares Havane qu’il légua au Rectorat de 

l’Université de Paris qui le plaça dans le socle du buste de Richelieu 

de Varin se trouvant dans la bibliothèque Mazarine. 

Nul ne sait s’il s’y trouve encore. 

Quant à la tête, elle fut mise dans un coffret scellé et de nouveau 

inhumée dans un lieu tenu secret. 

75 ANS APRES …ENFIN LE REPOS ETERNEL POUR LE CARDINAL 

C’est le 4 décembre 1971, lors d’une cérémonie solennelle en 

présence de Monsieur Jacques Duhamel, ministre de la Culture, de 

Monsieur Mallet, recteur de l’Université, des 13 présidents 

d’Université et de quelques académiciens, que la tête de Richelieu 

retrouve enfin sa place originelle au centre de la chapelle. 

Une plaque a été apposée sur un mur de la chapelle, en-dessous de 

celle de 1866. 

Ainsi se terminait la saga du crâne de ce personnage historique à 

l’origine du pouvoir absolu. 

Geneviève Belloc – 07/2022 
 
 

Sources : 
• “Une enquête historico-policière : A la recherche du petit doigt de 

Richelieu” -Charles CHASSE- Historia n°196- Mars 1963 

• “La tête de Richelieu en Bretagne”- A. REBILLON- Annales de 

Bretagne & des Pays de l’Ouest -Tome LIXIX, N°36 p.295-304-

Septembre 1962- Ed. PLIHON libraire à Rennes 

• Siv.archives-nationales.culture.gouv.

 

Masque de Richelieu (Musée 

d'Histoire Locale) 


